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inquiétudes, nie dit. pour nie rassurer,
que ina dulcinée, n'étant pas très jolie, PETITS CUNSEILS
je dois moins craindre qu'on cherche à
ime t'enlever : belle raison à me dire, à
moi qui la trouve charmante! A quoi

< me sert donc la raison des autres ?

III

"-Quand Cicéron, - dit SuANDY, -
perdit sa chère fille Tulie, il n'écouta
<que son coeur, et modula sa voix sur la E restez jamais oisif Il
voix de la nature: O ma Tulie! s'écria- vaut mieux faire des
t-il, o ma fille! ô mon en/an' ! ô dieux! etc.; riens que de ne rien fai-
mais dès qu'il eut ouvert les trésors de re. Si vos mains ie sont
la philosophie, dès qu'elle lui eût ap- p propres au travail,
pris la quantité de choses excellentes fites travaillr votre in-
qu'il y avait à dire sur ce sujet, on ne teligence.
saurait croire, dit ce grand orateur, com- Dites toujours la véri-
bien en un instant je me trouvai heu- té. Il ne faut pas tou-
reux et consolé." jours dire tout ce qu'on

Dites-moi si Cicéron aurait jamais pense, mais il faut ton-
trouvé dans les discours des autres les jours penser tout ce qu'on dit.
consolations qu'il trouvait dans les Fréquentez de bonnes compagnies ou
siens bien n'en fréquentez aucune. Un bon

livre est un ami qui ne trompe jamais.
IV Faites peu de promesse au monde et

n'engagez pas votre liberté. Si vous
On ne voit pourtant que des gens avez fait une promesse, soyez-y géné-

qui conscillent et qui consolent, tout éton- jusqu'au bout.
s e leur sentiment ne servent pasntimes.iisqu enien ~ .Gardez vos sec~rets si vous en avez.

de règ à des genis qui sentent d"une
"' rie dCelui qui communique à un autre sesmanière absolument différente.
Madame X * * paie les dettes de son sce e lepreier'

fils, t pour cela elle s'impose de grands pi d rétion.
sacrifices: tous ses amis la blament; Lo vous pa q e
c'est une folie, disent-ils, :e se sacrifier o
pour cet étourdi.- Etourdi, soit: pour or
vous, il n'est pas autre chose; pour une Mauvaibe conscience.
elle, c'est son fils; elle l'aime; la difé- Uée bonn réuation aes un bie
rence, c'est que vous ne l'aimez pas.
A la bonne heure; vous n'êtes pas rieux que vos propres fa-
obligé de l'aimer; mais qui vous oblige tes
aussi d'avoir un sentiment sur une af-
faire où le sentiment qui a dû décider moindre mal que le poison dans vos
l'action vous est absolument étranger? principes: la maladie est moins Préju-
Vous prétendez juger mieux, étant sans diciable qüe l'erreur.
intérêt. Ah! c'est précisément-là ce Quelqu'un vient-il à parler mal de
qui vous manque; car c'est le désir vous, examinez s'il a dit ou.non la vé-
naturel de son cœur que Madame X** rité. S'il a dit la vérité, corrigez-vous;
a écouté dans sa conduite ; et si vous s'il ne l'a pas dite, soyez tellement ver-
n'avez pas ce désir là, par quels motifs tueux que personne ne pisse ajouter
voulez-vous donc la décider? foi a vos calomniateurs.

Dans notre prochain numéro, nous Ne buvez pas de liqueurs fortes.
traiterons une autre question, non Ne jouez jamais aucun jeu de ha-
moins importante, celle de PInutilié de sard : ........ Le vin, lejeu, k4 femme, ce
bonnes Raisons.là trors éits en gsfameu.

Ne dépensez jamais, excepté en
ERNEST VOLIGNY. temps de malheurs, plus d'argent que

vous n'en gameza n t


